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foi «lu gouveriicineiit conceniftiit su sinciritt^ sur la

révision du Uirif. Je me suis lev»'-, ce soir, iMiiir (U-

clarer (jne ce ((ue j'ai lU'jii (Ht ù ce sujet a «'U- «lit du

consentement de tous mett collègues, avec la plus

(Mvrfaite lx)nne foi. .le demande aux électeurs du

pays de faire bien attention et de ne pas se laisser

tromper jmr les lielles plirane8 île» députt'-s tle la

gauche, .le leur demande de ne pas <t\d)lier que,

dans le délxit actuel, le princii>e de la protectitm en

ce pays est en jeu. Si les honorables députés <le la

gauche avaient l'cxiaision de mettre leurs j)rincipe8

[M>litiquea à exécution, et de les pousser k leuit:

«lernières con8é<|Ucnces, nous serions exposés à voir

un lion jour nos industries détruites, nos manufac-

tures fermées, nos ouvriers sans t)uvrage, et des

malheura sans nombre fondre sur le pays, <lu (^ap-

Hreton à la ('oloiubie-Anglaise.

Mais dans la proposition ({ui nous est soumise, ce

soir, ils ne font tju'exprimei; en partie leurs prin-

cipes. L'on veut un peu irécon<imie, un peu <le

revision et un peu de toutes sortes de choses ; mais

il faut considérer le motif tpii les anime. Un sou-

verain anglais, ijuand on le tient dans sa main, est

une bien Iniime chose. On peut s'en servir |Miur

acheter de la nourriture et des vêtements : mais si

on prend le même souverain, et si on l'appliiiue for-

tement pur la gorge, ou peut causer la mort, et une

mort rapide. Kn mettant de côté les motifs <]ui ani-

ment les honorables députés <le la gauche, la pro^K)-

sition (|ui est actuellement soumise à la cluind>re

peut contenir certaines choses inofTensives en elles-

mêmes, et dont <jueli|ues-unes peuvent être justes ;

nuiis le véritable but de la proposition estde détruire

le principe de protection dans ce ptvys. Je ileinande

aux honorables députés de bien peser ces considé-

rations ; je leur deniande de les bien peser quand

ils viendront devant le peuple, de les expiser clai-

rement sur tout hustings et <lans toutes les assem-

blées, afin (|ue le peuple puisse voter en parfaite

connaissance de cause ; et si, après cela, (|uand la

lutte aura eu lieu jusqu'au bout, la victoire reste

au libre-échange plutôt qu'à la )>rotection, nous

accepterons les conséquences de la lutte ; nuùs, j'ai

la plus granile confiance que le pays se déclarera

encore favorable au principe de la protection.
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